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Ich kann eine Reihe Bilder von für die Deutsche Reichsbahn-Gesellschaft
geschweissten Eisenbahnbrücken zeigen, die in der letzten Zeit fertig geworden
sind :

A) Reichsbahndirektion Wuppertal.
Gescbweisster Rahmen für ein Kreuzungsbauwerk bei Vohwinkel, Stützweite

10 m. (lig. 1).

B) Reichsbahndirektion Wruppertak
4 Ueberbauten für die Leppebrücke bei Engelskirchen. Stützweite rd.

20 m. (fig. 2 und 3).

C) Reichsbahndirektion Wruppertak
4 Ueberbauten für die Siegbrücke bei Eiserfeld. Balken auf 4 Stützen, deren

jede Oeffnung rd. 14 m beträgt, (fig. 4).

D) Reichsb ahn dire ktion Altona.
Ueberbau beim Bahnhof Barmbeck, Stützweite rd. 22 m. (fig. 5 und 6).

Traduction.

fl est necessaire, dans les Reglements concernant la Soudure, de donner
toutes indications precises de detail pour l'execution des cordons de soudure.
C'est ainsi qu'avec une certaine marge de tolerance, il conviendrait d'y prevoir

les diametres des electrodes ä employer pour les differentes epaisseurs
des cordons de soudure. En pratique, on a trop tendance ä adopter des
electrodes de trop fort diametre, afin de reduire le prix de revient de la soudure.
Les cordons sont toutefois meilleurs et fes contraintes de retrait moins
importantes lorsque l'on travaille avec des electrodes de faible diametre et

que l'on soude en meme temps en plusieurs couches. II importe avant tout
de s'efforcer de donner ä la soudure une qualite d'execution aussi bonne que
possible, sans faire intervenir les considerations de prix. Pour la meme raison,
il y aurait lieu de prescrire l'execution de la premiere couche avec une
electrode ayant au plus 4 mm de diametre, afin de realiser, dans tous les cas,
un accrochage intime du cordon de soudure sur le metal de base, ä la racine
meine de l'assemblage. II n'est nullement necessaire de realiser une
penetration profonde de fa fusion. L'endroit oü le metal d'apport et le metal
de base s'accrochent l'un ä lautre est, en fin de compte, absolument indifferent;

ce qui importe essentiellement, c'est que cet accrochage soit aussi
intime que possible, sur la totalite de la surface de contact. II suffit pour cela,
sous reserve de la forme propre de la piece de base, que la penetration de la
fusion se fasse suivant une surface plane. Si l'on prend des electrodes de

trop fort diametre, 1'arc jaillira sur les cötes et n'atteindra pas le sommet,
la racine de l'assemblage. On aura alors en pratique une forte penetration
de la fusion sur les cötes, mais le sommet de l'assemblage n'accusera aucun
accrochage. Les Chemins de Fer Allemands ont elabore une prescriplion
ä ce sujet. Si, au cours de mes essais, j'ai pu ameliorer dans une teile pro-
portion les contraintes ä l'essai de duree des cordons de soudure en X apres
avoir augmente l'angle de 70° ä 120°, j'attribue precisement ce resultat, en
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premier lieu, au fait qu'avec un angle plus grand, le cordon de soudure

interesse mieux le sommet de l'assemblage (figure 2, voir III, 2, a).
Gräce aux efforts et ä l'activite du Directeur et Conseiller Prive Dr. Scha-

per, l'emploi de la soudure pour la construction des superstruetures
metalliques, ä la Societe des Chemins de Fer Allemands, a dejä depasse la phase

des recherches experimentales. On n'en est toutefois actuellement encore

qu'ä la construction des ponts-rails soudes ä poutres pleines. On ne pourra

passer ä la construction des ponts en treillis que lorsque les essais auront

montre que cette construction peut etre abordee, avec la soudure, dans des

conditions parfaites. II faut remarquer d'ailleurs que toutes les superstruetures

qui ont ete executees par soudure, c'est-ä-dire toutes leurs poutres
principales, ont ete soumises, ä l'atelier meme, ä des essais de mise en charge.

Je puis indiquer toute une serie d'elements de ponts de chemin de fer qui
ont ete executes recemment en construction soudee par la Societe des Chemins

de Fer Allemands :

A. Direction des Chemins de Fer de Wuppertal : Cadres soudes pour un

ouvrage de croisemenf ä Vohwinkel, portee 10 metres (fig. I).

B. Direction des Chemins de Fer de Wuppertal : Quatre superstruetures

pour le pont de la keppeä Engelskirchen, portee environ 20 metres (fig. 2 et 3).

C. Direction des Chemins de Fer de Wuppertal : Quatre superstruetures

pour le pont sur la Sieg ä Eiserfeld. — Poutres reposant sur 4 appuis, chaque

travee ayant une ouverture d'environ 14 metres (fig. 4).

D. Direction des Chemins de Fer d'Altona : Superstructure pour la gare
de Barmbeck, portee environ 22 metres (fig. 5 et 6).

K. SIEMS,
Fabrikdirektor, Niesky O./L.

Ich beschränke mich auf die Beschreibung eines Lamellenstosses für einen

geschweissten Blechträger. Die einfachste Konstruktion eines solchen

Blechträgers besteht aus Stehblech mit unmittelbar aufgeschweissten Gurtplatten
verschiedener Stärke ohne Gurtwinkel. Die Gurtplatten werden durch

Kehlnähte mit dem Stehblech verbunden unter Verwendung eines Automaten.

Die entsprechend dem jeweiligen Maximalmoment verschieden starken

Gurtplatten müssten durch Stumpfschweissung miteinander verbunden werden.

Dabei wäre die Länge der Schweissnaht gleich der Breite der Gurtplatte.
Nach den deutschen Vorschriften reicht eine solche Stumpfnaht nicht aus, um

bei voller Ausnutzung des Materials die auftretenden Kräfte zu übertragen. Ist

die Schweissnaht so dick, wie die dünnere anzuschliessende kameile, so

ergibt die folgende Umformung der Formel für die ideelle Kraft, dass die

Schweissnaht 3 bis 4 mal so lang sein muss wie die Breite der Gurtplatte.
Anzuschliessende Kraft in der dünneren Lamelle
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